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Marcel Löhrer, formateur chez Ernst Schweizer AG

Nous n’avons qu’une seule Terre »
Par Peter Bader

L’entreprise de construction métal-
lique Ernst Schweizer AG est pion-
nière dans le domaine de la durabi-
lité. Les propriétaires transmettent 
leurs préoccupations environnemen-
tales au personnel. C’est  grâce à des 
formateurs et formatrices engagées 
comme Marcel Löhrer que les appren-
ti-e-s aussi sont sensibilisé-e-s à cette 
thématique.

Comme nous le constatons rapide-
ment lors de notre visite, Marcel 
Löhrer, 60 ans, prend ce sujet très au 
sérieux. Depuis 32 ans, il vient chaque 
jour à vélo au travail, soit 15 km al-
ler-retour. Il achète sa viande unique-
ment de production locale et ne prend 
jamais l’avion. « Nous n’avons qu’une 
seule Terre, et nous devons en prendre 
soin », explique-t-il.

Pionnière en matière de durabilité
M. Löhrer a la chance de travailler dans 
une entreprise qui partage ses valeurs : 
il est formateur chez Ernst Schweizer 
AG, une entreprise de construction mé-
tallique pionnière dans le domaine de 
la durabilité. Fondée en 1920 en tant 
que serrurerie, l’entreprise familiale 
emploie aujourd’hui près de 450 per-
sonnes.

Les questions énergétiques et en-
vironnementales ont été intégrées dé-
jà dans les années 1970 dans les prin-
cipes directeurs de l’entreprise. La di-
vision énergie solaire a été créée en 
1977 par Schweizer. En 1999, l’entre-
prise fut l’une des premières à propo-
ser un système de montage de pan-
neaux photovoltaïques intégré dans 
le toit. Depuis 1978, le chiffre d’affaires 

de l’entreprise a augmenté de près de 
75 pour cent et sa consommation 
d’énergie a baissé d’un peu moins de 
10 pour cent. Rien qu’en utilisant de 
l’aluminium recyclé Hydro-Circal, 
l’entreprise a économisé 29 tonnes de 
CO2 en 2020. Le matériau est fabri-
qué à partir de déchets d’aluminium 
recyclés. « La famille Schweizer ac-
corde beaucoup d’importance à l’en-
vironnement et transmet cet état d’es-
prit au personnel », raconte M. Löhrer.

Une quarantaine d'apprenti-e-s
La formation de la relève elle aussi 
doit être durable au sein de l’entre-
prise. Les responsables veillent à ce 
qu’environ 10 pour cent du personnel 
soient des apprenti-e-s et actuelle-
ment, 42 personnes se forment dans 
dix professions tout en étant sensibi-
lisées aux aspects environnementaux. 
Preuve en est la séparation stricte des 
déchets : PET, plastique et batteries 
sont collectés et éliminés séparément. 
Si Marcel Löhrer surprend quelqu’un 
en train de jeter une batterie avec les 
ordures ménagères, il lui explique en 
aparté quelles vapeurs nocives se dé-
gagent lors de l’incinération.

Pendant longtemps, l’entreprise a 
organisé des semaines de formation 
sur des questions environnementales. 
Les jeunes ont par exemple réparé des 
chemins de randonnée au Tessin et 
des paravalanches à Hospental dans 

le canton d’Uri, ou encore élaboré des 
livres de recettes saisonnières.

Faible consommation de matériaux
Marcel Löhrer explique que les camps 
d’une semaine ont été abandonnés 
faute de temps. « Les exigences posées 
aux apprenti-e-s augmentent constam-
ment et notre mandat consiste avant 
tout à former de bon-ne-s profession-
nel-le-s ». L’utilisation économe des 
ressources fait de toute façon partie 
intégrante de la formation. « Faire at-
tention à la consommation de maté-
riaux est aussi important d’un point 
de vue économique. » Les formateurs 
et formatrices continuent d’organiser 
des sorties de plusieurs jours centrées 
sur les questions environnementales, 
la bonne humeur et la cohésion, p. ex. 
à la Umweltarena de Spreichenbach 
ou au Musée suisse des transports de 
Lucerne.

Marcel Löhrer en est convaincu : 
« Cela dépend beaucoup du formateur 
ou de la formatrice. Nous sommes des 
modèles ; parfois, j’ai l’impression 
d’être aussi un père de substitution ou 
un travailleur social. ». Ce père de trois 
grands enfants raconte à ses appren-
ti-e-s les oiseaux qu’il entend le matin 
à vélo, ou les bonsaïs qu’il entretient 
avec amour sur son toit-terrasse. « Si 
un-e seul-e de ces jeunes traverse le 
monde en prêtant un peu plus d’atten-
tion à l’environnement, j’ai déjà accompli 
quelque chose. »

■  Peter Bader, rédacteur indépendant, 
Communication HEFP

→	� Dès la première année d’apprentissage, Marcel Löhrer et ses apprenti-e-s produisent 
des torches, que l’entreprise intègre dans sa gamme de produits.

« �Faire attention à la 
consommation de 
matériaux est aussi 
important d’un point  
de vue économique. »
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